
Messe du mercredi 27 février 2019 

Mercredi de la 7e semaine du temps ordinaire 

 

Première lecture (Si 4, 11‐19)  
« Ceux qui aiment la sagesse sont aimés du Seigneur » 

[1Mon fils, ne retire pas au pauvre ce qu’il lui faut pour vivre, ne fais pas attendre le regard d’un indigent. 
02Ne fais pas souffrir un affamé, n’exaspère pas un homme qui est dans la misère. 
03N’ajoute pas au trouble d’un cœur irrité, ne fais pas attendre ton aumône à celui qui en a besoin. 
04Ne repousse pas celui qui supplie dans la détresse, ne détourne pas du pauvre ton visage. 
05Ne détourne pas du miséreux ton regard, ne donne pas à un homme l’occasion de te maudire. 
06Car s’il te maudit dans l’amertume de son âme, Celui qui l’a créé entendra sa prière. 

07Rends‐toi aimable à toute l’assemblée, et baisse la tête devant celui qui commande. 
08Penche l’oreille vers le pauvre, et réponds avec douceur à son salut de paix. 
09Délivre l’opprimé du pouvoir de l’oppresseur, et ne sois pas timide quand tu rends la justice. 
10Sois comme un père pour les orphelins, et pour leur mère sois comme un mari.  
Alors tu seras comme un fils du Très‐Haut, Il t’aimera plus que ta propre mère.] 
 

11La sagesse conduit ses fils à la grandeur, elle prend soin de ceux qui la cherchent. 
12L’aimer, c’est aimer la vie ; ceux qui la cherchent dès l’aurore seront comblés de bonheur ; 
13Celui qui la possède obtiendra la gloire en héritage ; là où Il entre, le Seigneur donne Sa bénédiction. 
14Ceux qui rendent un culte à la sagesse célèbrent le Dieu saint, ceux qui l’aiment sont aimés du Seigneur ; 
15Celui qui l’écoute jugera les nations, celui qui s’attache à elle sera en sécurité dans sa demeure. 
16S’il se confie en elle, il en prendra possession, et tous ses descendants la recevront en héritage. 
17Pour commencer, elle le conduira par des chemins sinueux,  
elle fera venir sur lui la peur et l’appréhension,  
elle le tourmentera par la sévérité de son éducation,  
jusqu’à ce qu’elle puisse lui faire confiance ; elle l’éprouvera par ses exigences. 

18Puis elle reviendra tout droit vers lui, elle le comblera de bonheur en lui dévoilant ses secrets. 
19Mais s’il s’égare loin d’elle, elle l’abandonnera et le laissera aller à sa perte.  
 

[20Sois sur tes gardes, évite le mal, et n’aie pas honte d’être toi‐même. 
21 Car il y a une honte qui conduit au péché, et une honte qui est gloire et grâce. 
22 Ne te laisse pas impressionner, allant contre ta conscience, par l’apparence des personnes.  
 Ne cède pas aux pressions qui te feraient tomber. 

23Ne t’interdis pas de parler quand il le faut et ne cache pas ta sagesse.  
24La sagesse se reconnaît à la parole, et l’instruction, aux propos de la langue. 
25Ne parle pas contre la vérité, rougis plutôt de ton ignorance. 
26N’aie pas honte de confesser tes péchés, ne lutte pas contre le courant du fleuve. 
27Ne t’aplatis pas devant un sot, ne te laisse pas intimider par le puissant. 
28Lutte pour la vérité jusqu’à la mort, et le Seigneur Dieu combattra pour toi.  
29Ne te montre pas hardi dans ton langage, mou et négligent dans tes actes. 

30Ne sois pas comme un lion chez toi, cherchant à faire illusion à ceux de ta maison. 
31Que ta main ne soit pas tendue pour prendre, et fermée lorsqu’il faut rendre.]  

 Lire ce beau Livre du Siracide me donne une grande paix, 

du coup je lis là en entier le chap 4 [les "+" entre crochets],  

et je lirai après l’évangile le chapitre 3, omis par la liturgie 

 Vraiment magnifiques, 

ces conseils pour ma 

relation à tout « pauvre » 

 Bien sûr, ce "mari" est 

100% chaste, et ce "père" 

sait si besoin s’arrêter 

 Notre Dieu profite de 

tout pour nous éduquer, 

nous faire grandir en Lui 

 La « sévérité » laissera 

place au bonheur de Le 

comprendre un peu plus 

            – Parole du Seigneur. 

 Quel bon sens, quelle 

sagesse simple, puissante 

se dégage de ces versets ! 

 Merci à toi, Seigneur, 

pour ces deux derniers 

conseils si « bien vus » ! 

 « Le Seigneur Dieu 

combattra pour toi » : 

rappelons‐nous cela ! 



Psaume Ps 118 (119), 165.168, 171‐172, 174‐175 
R/ Grande est la paix de qui aime ta loi, Seigneur 

Grande est la paix de qui aime Ta loi ;  
jamais il ne trébuche. 
J’observe Tes exigences et Tes préceptes : 
toutes mes voies sont devant Toi. 

Que chante sur mes lèvres Ta louange, 
car Tu m’apprends Tes commandements. 
Que ma langue redise Tes promesses, 
car tout est justice en Tes volontés. 

J’ai le désir de Ton salut, Seigneur :  
Ta loi fait mon plaisir. 
Que je vive et que mon âme Te loue ! 
Tes décisions me soient en aide !  

 

 

 

Acclamation (Jn 14, 6)  

Alléluia. Alléluia.  
Moi, je suis le Chemin, la Vérité et la Vie, dit le Seigneur.  
Personne ne va vers le Père sans passer par moi. 
Alléluia. 

 

Évangile (Mc 9, 38‐40) 
« Celui qui n’est pas contre nous est pour nous » 

38Jean, l’un des Douze, disait à Jésus :  
« Maître, nous avons vu quelqu’un expulser les démons en Ton Nom ;  
nous l’en avons empêché, car il n’est pas de ceux qui nous suivent. » 

39Jésus répondit : « Ne l’en empêchez pas, 
car celui qui fait un miracle en mon nom ne peut pas, aussitôt après, mal parler de moi ; 

40celui qui n’est pas contre nous est pour nous. »  

            – Acclamons la Parole de Dieu. 

 

 Paix à méditer, garder, 

puis désirer mettre en 

pratique Ta Parole ! 

 Entrons dans un vrai 

désir de la vivre avec Toi, 

car elle vient nous sauver 

 Sa Parole a un visage : 

le Verbe de Vie, qui est 

aussi notre Chemin 

 Notre Sauveur est Le 

Chemin qui mène au 

Père, source de nous Bien 

 Ta Parole est parfois 

"dure", mais Tu ne veux 

pas nous laisser seuls 

 Ta Parole, Tu veux 

nous aider à la saisir, et  

à la mettre en pratique 

 Que jamais je ne sois 

celui qui « disperse » à ne 

pas unir avec Toi et en Toi 

 « Le Seigneur Dieu 

combattra pour toi » : 

disait Ben Sirac le Sage 

 Le démon est expulsé, 

c’est l’œuvre de Dieu. Qui 

d’autre peut faire cela ? 



Commentaire Évangile au Quotidien 

Pape François, Audience générale du 12/06/2013 

Est‐ce qu’il marche avec nous ? 

Aujourd'hui,  je  voudrais  m'arrêter  brièvement  sur  un  des  termes  avec  lesquels  le  Concile 

Vatican II a défini l'Église, celui de « Peuple de Dieu ». Que veut dire être « Peuple de Dieu » ? Tout 

d'abord cela veut dire que Dieu n'appartient de manière propre à aucun peuple, parce que c'est Lui 

qui nous appelle, nous convoque, nous invite à faire partie de Son peuple, et cette invitation est 

adressée à  tous,  sans distinction, parce que  la miséricorde de Dieu « veut que tous  les hommes 

soient sauvés » (1Tm 2,4).  

 

 

Jésus ne dit pas aux apôtres ni à nous de former un groupe exclusif, un groupe d'élite. Jésus 

dit : Allez et faites de tous les peuples des disciples (Mt 28,19). Saint Paul affirme que dans le peuple 

de Dieu, dans l'Église, « il n'y a ni juif ni grec..., car tous vous ne faites qu'un dans le Christ Jésus » 

(Ga 3,28).  Je voudrais dire aussi à qui se sent éloigné de Dieu et de  l'Église, à qui est craintif ou 

indifférent, à qui pense ne pouvoir jamais changer : le Seigneur t'appelle toi aussi à faire partie de 

Son peuple et  il  le  fait avec beaucoup de  respect et d'amour !  Il nous  invite à  faire partie de ce 

peuple, peuple de Dieu. 

Comment devient‐on membre de ce peuple ? Ce n'est pas à  travers  la naissance physique, 

mais à travers une nouvelle naissance. Dans l'Évangile, Jésus dit à Nicodème qu'il faut naître d'en 

haut, de l'eau et de l'Esprit pour entrer dans le Royaume de Dieu (Jn 3,3s). C'est à travers le baptême 

que nous sommes introduits dans ce peuple, à travers la foi dans le Christ, don de Dieu qui doit être 

nourri et qu'il faut faire croître toute notre vie. Demandons‐nous : comment puis‐je faire grandir la 

foi que j'ai reçue de mon baptême ? Comment puis‐je faire croître cette foi que j'ai reçue et que le 

peuple de Dieu possède ?   

 

Méditation de La Croix 

Véronique Thiébaut (religieuse de l’Assomption) 

La première  lecture de ce  jour  fait partie de ces  textes bibliques qui évoquent  le visage d’un Dieu 
éducateur, qui accompagne Son peuple et Lui enseigne avec patience les secrets de la vie.  

Saint Augustin dit que le bonheur est ce que tous les hommes recherchent. Alors que les tendances du 
monde contemporain  laisseraient penser que ce « bonheur » se trouve dans  les plaisirs  faciles,  les 
succès extérieurs,  le bien‐être,  la Bible  le fonde sur  le goût de  la sagesse. L’homme, en fait, est un 
apprenant permanent, en « formation continue ».  

Ben Sira le Sage nous révèle qu’à travers tout événement, on peut faire un pas vers le bonheur : les 
chemins sinueux, les épreuves, les exigences, la peur ne sont pas des obstacles. Si on les traverse avec 
patience et discernement, on en sort grandi, avec un supplément de sagesse et une capacité accrue 
d’assumer sa vie. Ce que Dieu attend de nous, c’est cette humilité qui fait que nous sommes prêts à 
apprendre de tout, de tous et en tout temps. Ce que Dieu attend de nous, c’est que nous nous mettions 
à Son école, comme les disciples sont à l’école de Jésus. Dans cette école, les réponses sont parfois 
surprenantes ; les plus proches, comme les Douze, sont souvent dérangés et déplacés intérieurement 
par les réponses de leur Maître. Celui qui accepte d’être en apprentissage tout au long de sa vie se 
prépare ainsi à un voyage passionnant et à des découvertes inattendues. 

 « De toutes les nations faites des disciples » 

≠ faites de tous les peuples des disciples !   Evangéliser = faire des disciples 

≠ convertir tout le monde ! 



Le chapitre 3 du Livre de Ben Sirac le Sage 

01Mes enfants, écoutez‐moi, qui suis votre père, et agissez en conséquence, afin d’être sauvés. 
02Le Seigneur glorifie le père dans ses enfants, il renforce l’autorité de la mère sur ses fils. 
03Celui qui honore son père obtient le pardon de ses péchés, 
04celui qui glorifie sa mère est comme celui qui amasse un trésor. 
05Celui qui honore son père aura de la joie dans ses enfants, au jour de sa prière il sera exaucé. 
06Celui qui glorifie son père verra de longs jours, celui qui obéit au Seigneur donne du réconfort à sa mère. 
07Celui qui craint le Seigneur honorera son père et servira ses parents comme des maîtres. 
08Honore ton père en acte et en parole, afin que sa bénédiction vienne sur toi. 
09Car la bénédiction d’un père affermit la maison de ses enfants,  
mais la malédiction d’une mère en sape les fondations. 

10Ne te glorifie pas en rabaissant ton père, car l’abaissement de ton père n’est pas une gloire pour toi. 
11La gloire d’un homme vient de la notoriété de son père, une mère méprisée fait la honte de ses enfants. 

12Mon fils, soutiens ton père dans sa vieillesse, ne le chagrine pas pendant sa vie. 
1 Même si son esprit l’abandonne, sois indulgent, ne le méprise pas, toi qui es en pleine force. 
14Car ta miséricorde envers ton père ne sera pas oubliée, et elle relèvera ta maison si elle est ruinée par le péché. 
15Au jour de la détresse, le Seigneur se souviendra de toi ; comme givre au soleil, ainsi fondront tes péchés. 
16 Qui abandonne son père est un blasphémateur ; qui met en rage sa mère est maudit du Seigneur. 

17Mon fils, accomplis toute chose dans l’humilité, et tu seras aimé plus qu’un bienfaiteur. 
18Plus tu es grand, plus il faut t’abaisser : tu trouveras grâce devant le Seigneur. 
19Beaucoup sont haut placés et glorieux, mais c’est aux humbles que le Seigneur révèle Ses secrets. 
20Grande est la puissance du Seigneur, et les humbles lui rendent gloire. 
21Ne cherche pas ce qui est trop difficile pour toi, ne scrute pas ce qui est au‐dessus de tes forces. 
22Médite ce qu’on t’a prescrit : tu n’as pas à t’occuper des choses cachées. 
23Ne sois pas curieux de ce qui te dépasse : déjà ce qu’on t’a enseigné est au‐delà de l’esprit humain. 
24Leur présomption a égaré bien des gens, leur manque de jugement a fait dévier leurs pensées. 

25Si tes yeux n’avaient pas de prunelles, tu serais privé de lumière ;  
alors, si tu es dénué de science, ne te vante pas ! 

26Un cœur endurci finira dans le malheur, celui qui aime le danger s’y perdra. 
27Un cœur endurci sera écrasé de peines, le pécheur entasse péché sur péché. 
28La condition de l’orgueilleux est sans remède, car la racine du mal est en lui. 
29Qui est sensé médite les maximes de la sagesse ; l’idéal du sage, c’est une oreille qui écoute. 

30L’eau éteint la flamme du feu, et l’aumône obtient le pardon des péchés. 
31Celui qui sait rendre les bienfaits pense à l’avenir ; s’il vient à tomber, il trouvera un soutien. 
 


